
Sakatia, septembre  2004

Chère marraine, cher parrain, chère donatrice, cher donateur,

Vive les vacances !!!!

La fin de l’année scolaire a eu lieu sur les chapeaux de roues, car il a 
fallu organiser le déménagement de l’école pour la destruction et la 
reconstruction de cette dernière, Laurianne a eu quelques problèmes 
de billets d’avion pour le retour… Bref ce fut un peu la course.

Tout s’est terminé dans la bonne humeur.

Revenons au mois de février.

Nous accueillons trois nouveaux élèves : ROBERTO, CE1, ALAIN et 
GERVAIS, CP1.

Le 17, j’accueille LAURIANNE à l’aéroport de Fascène, Nosy-Bé. Pas 
besoin de panneau nominatif, nous nous reconnaissons sans nous 
être jamais vues…
L’arrivée à Sakatia se fait sous une pluie tropicale … Bienvenue sur 
l’ île paradisiaque !
Laurianne restera jusqu’à la fin de l’année scolaire, afin de 
commencer la formation de l’enseignant des classes maternelles. 
Elle se lance dans cette tâche avec beaucoup d’enthousiasme et de 
plaisir. Elle se rend compte que pour elle et pour l’enseignant ce 
n’est pas facile, car les apprentissages sont de cultures différentes et 
pas toujours identiques, mais la bonne volonté de chacun pour 
s’adapter fait que tout avance bien et que les enfants ont encore 
plus de plaisir à venir à l’école.
Fin février début mars les classes maternelles investissent leur 
nouvelle salle. C’est un moment magnifique, car elle est préparée 
pour eux, comme les petites classes en Europe.
Ils découvrent une nouvelle façon de travailler par groupe, avec des 
livres, avec des jeux, des occupations plus scolaires et c’est quelque 
chose de totalement différent. Il leur faudra un peu de temps pour 

s’adapter, mais quel plaisir de le faire quand on sait comment cela 
fonctionne ! 

Laurianne et Samousdine avec l’aide de leurs élèves vont rendre le 
bâtiment plus accueillant en y ajoutant de la couleur, et plus 
convivial en y ajoutant des dessins et des posters. Je trouve que les 
choses ont bien changé et que c’est un véritable plaisir de voir 
l’enthousiasme de ces petits pour la peinture (nous en retrouverons 
partout : sur les arbres… sur eux-mêmes !) Mais que le nouveau 
bâtiment est lumineux et sympa…

Le bâtiment principal changera aussi…car après le passage d’ELITA, 
cyclone de janvier qui n’a rien trouvé de mieux que de revenir trois 
fois… Madagascar devait particulièrement l’intéresser à sa faune et 
sa flore… ce n’était pas terminé ! Heureusement FRANCK a décidé 
de ne pas passer.
A peine tout retapé et reconstruit que voilà GAFILO qui, lui, ne nous 
a pas épargnés. Cette fois c’est le nord et l’ouest de Madagascar qui 
ont souffert ainsi que Mahajunga (encore une fois). Cela faisait plus 
de 40 ans que les habitants n’avaient pas vu un cyclone d’une telle 
violence. Le 7 mars, il a touché Nosy-bé et y a fait de gros dégâts 
matériels, heureusement aucune perte humaine n’est à déplorer à 
l’opposé des villes d’Ambanja, et d’Ambilobé sur la Grande Île 
(Madagascar) où il y a de nombreux morts et disparus. La route 
principale menant à Antsiranana (Diego) est coupée, des ponts se 
sont écroulés ou ont été gravement endommagés. Il faut dire que 
les pluies torrentielles ont créé des crues gigantesques balayant 
tout sur leur passage. 
Je ne parle pas de Mahajunga, on avait l’impression que des titans 
s’étaient amusés à lancer des cailloux sur la magnifique promenade 
de bord de mer !!!
Un bateau transportant 100 passagers venant des Comores a 
sombré corps et âmes à quelques kilomètres de Mahajunga. Seuls 3 
personnes ont eu la vie sauve.

Et qu’en est-il de Sakatia ? La mer a envahi les villages sur plus de 
50 m et a apporté une quantité de sable, mais aussi d’habitants 
aquatiques (poissons, étoiles et concombres de mer), du corail et 
des déchets venant de partout. Quel changement dans le paysage… 



Certaines plages ont perdu plus d’un mètre de hauteur de sable et 
d’autres l’ ont récupéré… 
Beaucoup de palmiers et d’arbres centenaires ont été couchés par 
les vents. Certains habitants de Sakatia ont perdu leur maison et le 
peu qu’ils possédaient. Pour cette raison l’Ecole de Sakatia a 
distribué du riz à ses élèves.
L’école a également souffert : la destruction d’une salle de classe. La 
violence du vent a même vrillé la charpente en bois de toute l’école.
Nous avons dû prendre des mesures d’urgence : abattre les vestiges 
de la salle de classe et étayer le reste du bâtiment, afin que les 
cours puissent se poursuivre jusqu’à la fin de l’année scolaire. 
Heureusement, l’ancienne classe des maternelles a pu être investie 
par les classes de CP, ainsi la fin de l’année n’a pas été trop 
compromise.
Mais les cours ont été suspendus pendant quelques jours, la rivière 
débordant de partout et Rosemonde et Réhana coincées à Nosy-Bé, 
car le canal entre Nosy-Bé et Sakatia n’était pas franchissable, les 
vagues beaucoup trop importantes…

Romelice, CM1, nous quitte pour retourner chez sa grand-mère à 
Antsiranana (Diego). Honoré, CM2, nous quitte également pour 
commencer à travailler et subvenir aux besoins de sa compagne.

Arrivent les vacances de Pâques et la famille Magnin au grand 
complet… Mary-Claude, la nouvelle présidente de l’A.P.E.P.S., Nicolas, 
son mari, membre du comité de l’A.P.E.P.S. et leurs trois enfants, 
Melyssa, Noémy et Cyril viennent nous dire bonjour.
Ils joindront l’utile à l’agréable : les discussions avec les enseignant-
e-s et la plage, les balades, la plongée.

C’est la fin du 2ème trimestre et les élèves posent des problèmes de 
discipline et de travail dans les classes de CM (5ème et 6ème) en 
particulier.
Lors de la remise des bulletins, qui ne sont pas brillants ce trimestre, 
je dirais même catastrophiques pour certains, ce sujet sera abordé 
avec les parents. Nicolas pour l’A.P.E.P.S. fera une intervention sur la 
position de l’Association face à ce problème et moi-même 
j’interviendrai en tant que responsable du projet. Tout le monde 
souhaite que celui-ci ne devienne pas récurrent. 

Les élèves feront un effort qui ne sera malheureusement pas 
toujours couronné de succès scolaires.

Emilien, CM1, va nous quitter après avoir manqué souvent les cours 
lors de chaque trimestre. 
Iary, CE2, nous quittera juste avant la fin de l’année par manque de 
motivation.

Et nous sommes déjà au mois de mai. 

Le 3, les six élèves de CM2 vont passer les examens en blanc du 
CEPE accompagnés de Rosemonde, leur maîtresse. Ils sont 
inquiets. A la fin de la journée, ils rentrent de nuit avec une mer 
déchaînée et quelques angoisses. Ils ont trouvé les tests difficiles, 
surtout qu’il n’y avait pas de copies, et qu’ils devaient recopier les 
énoncés depuis le tableau. N’ayant pas l’habitude de ce procédé, ils 
ont perdu beaucoup de temps. Mais maintenant ils ont envie de 
travailler pour réussir les vrais examens, le 7 juin.

Le mercredi 26 mai c’est le début du 10ème anniversaire du festival 
de musique de Nosy-Bé, le DONIA. Cette année de gros efforts ont 
été faits pour le rendre encore plus important que les années 
précédentes. Il y avait beaucoup de monde malgré le prix élevé du 
billet d’entrée et pour une fois la météo était plus clémente que les 
fois précédentes. Des groupes musicaux venant de tous les 
horizons étaient présents.

Mai est aussi le mois des grosses augmentations, le franc malgache 
perd de sa valeur face à l’euro. L’essence, le riz, les légumes et 
toutes les denrées qui découlent des transports augmentent jusqu’à 
100% ! Pour les Malgaches, c’est difficile. C’est le début de la crise 
économique, les salaires n’ont pas augmenté, malgré les promesses 
faites. 
En province la situation reste calme, mais à Tananarive, la capitale, 
les gens manifestent.
La privatisation du secteur pétrolier laisse craindre le pire, il semble 
qu’en juin et juillet ce sera encore plus difficile.



Le 7 juin Réhana, Chantal et moi accompagnons les 6 élèves pour 
leurs examens. Ceux-ci se déroulent à l’école primaire de 
Dzamandzar, Sur Nosy-Bé.
A midi, les élèves semblent confiants et prêts à affronter les trois 
dernières épreuves de l’après-midi. En fin d’après-midi, ils sont 
contents que ce soit terminé, et émettent quelques doutes surtout, 
pour les tests de malgache, d’histoire et éducation civique.
Maintenant ils devront attendre une bonne semaine avant la 
reddition des résultats.
Le 8, Rosemonde et moi partons à Hell-Ville pour participer à la 
correction. Et là, commence un long  travail,  de vérification, de 
classement. Finalement pour permettre d’aller plus vite je transcris 
tout dans l’ordinateur. Ainsi les résultats pourront être promulgués 
plus rapidement, ce qui sera fait le mardi suivant à la radio locale de 
Nosy-Bé. Sakatia aura 50% de réussites. Fabienne, Sevamary et 
Sidonie ont réussi. Bravo pour les efforts fournis.

Natacha, Ferdinand et Adinany referont leur année ; nous leur 
souhaitons plus de succès la prochaine fois.

Durant cette semaine d’attente les autres élèves sont « drillés » et 
passeront leurs examens de passage à la fin de la même semaine.

Laurianne part à Antsirana retrouver sa maman, qui terminera 
l’année scolaire avec nous.

Durant le temps libre, le déménagement de l’école se fait 
tranquillement. La classe maternelle devient le premier dépôt pour 
les armoires et le petit matériel. Après la remise des bulletins les 
tables, chaises, tableaux trouveront leur place dans la maison des 
enseignants.

Le 22 juin c’est le conseil des enseignants et les discussions sur les 
résultats des élèves. Cette année, beaucoup vont doubler et certains 
se feront expulser pour insolences et manque de travail. Chaque cas 
est pris sous tous les angles, afin qu’il n’y ait pas de doute.

Le 24 à 8h30 les parents sont présents pour la reddition des 
bulletins. Nous commençons par les classes de maternelles. Dans les 

PM les sept élèves passent en GM, et en GM sur 12 élèves, 11 vont 
en CP1,  Géraldin refera son année. Nous avons offert des cadeaux 
aux élèves qui ont fait de gros efforts et qui ont eu un 
comportement particulièrement apprécié de tous.
En classe de CP1, 3 élèves, Alain,  Arnaud et Eugénie, doublent sur 
12 et en CP2 un seul élève, Bastin, double sur huit.
En classe de CE1 un élève, Roberto, double, Olivier est renvoyé 
pour mauvais comportement et manque de travail.
En CE2, une élève, Julienne, double sur huit et Iary a quitté l’école.
En classe de CM1, classe difficile, avec une majorité de garçons en 
âge de puberté…trois élèves (Aurélien, Vavilzy, Lucienne) doublent 
sur onze, deux (Francisca, Dominique) sont admis en CM2 à l’essai,  
Momine est renvoyé pour école buissonnière et insolence. Romelice 
et Emilien ont quitté les cours. 
Je pense que les élèves qui doublent auraient eu plus de chance s’il 
n’y avait pas eu des voisins perturbateurs, qui ne leur permettaient 
pas de se concentrer suffisamment. Espérons que 2004-2005 leur 
sera profitable.

L’après-midi c’est le début de l’organisation du bal du 25. 
Le groupe ROMAZAVA TSIVAKINY viendra animer la soirée jusqu’au 
petit matin. L’ambiance commence assez tôt et les participants sont 
nombreux. L’organisation fonctionne bien et nous espérons tirer des 
bénéfices qui seront utilisés pour la course d’école du 28 juin.

Le 26 c’est la fête nationale. Il y aura le lever du drapeau à l’école.
Pour ma part je vais en ville, car une amie va recevoir la médaille 
de l’Officier de l’Ordre National et je suis invitée à la fête.

Après le défilé des autorités et des écoles, la distribution des 
médailles a eu lieu sur le parvis du marché.

Le 27 Laurianne organise une soirée pour son départ (qui a été 
repoussé de quelques jours pour raison de fermeture de la piste de 
Nosy-Bé aux gros avions). Nous fêtons en même temps 
l’anniversaire de Rosemonde. C’est une belle fête en musique et 
dans la bonne humeur.



Le 28 c’est la course d’Ecole. A 8h30 nous partons à pieds pour 
Passions afin d’attraper la navette et prendre les bus qui nous 
emmèneront d’abord en ville pour voir et visiter les administrations, 
le nouveau marché, la radio locale, la TV locale. N’oublions pas que 
la majorité des enfants n’ont jamais mis les pieds à Hell-Ville. Après 
la visite du port nous partons pour le sud de Nosy-Bé, pour le 
premier village de l’ île, le village indien. Bel endroit calme, où les 
ruines de la première mosquée sont envahies par les arbres et les 
lianes.

Le voyage du retour se fait en chantant. La navette nous attend et 
tout le monde rentre chez soi, c’est le dernier jour de l’école….

Mardi 29 les enseignantes malgaches nous quittent pour Hell-Ville et 
commencer leurs vacances. 
Laurianne et sa maman terminent leurs bagages et rangent la 
maison des enseignants avant leur départ le jeudi 1er juillet.  C’est 
dur de voir s’en aller les gens, avec lesquels nous avons partagé une 
tranche de vie.
Laurianne a posé les bases d’une formation, qui se prolongera l’an 
prochain. Elle a mis beaucoup d’énergie et de patience dans son 
travail, pas toujours facile, car le plaisir d’enseigner lui manquait. 
Mais il est certain que, ne sachant pas le malgache, il est difficile de 
communiquer avec les petits.  L’enseignant malgache lui a permis 
tout de même de se rapprocher des enfants et de lui permettre de 
poser des jalons d’apprentissage.

Quant à nos anciens élèves, tout ont réussi leur année scolaire. 
Andrianahita entre en 1ère du lycée, Jaotombo entre en seconde 
dans un lycée privé, car il est trop âgé pour le public. Oarda entre en 
3ème, ainsi que Francisco. Mohamed entre en 4ème. Leurs notes sont 
bonnes et ils ont toujours du plaisir à suivre les cours,  c’est 
l’essentiel.

Le container parti le 2 avril de Genève est enfin ouvert le 8 juillet…
Pour une fois toutes les démarches se feront rapidement et sans 
discussion. Les gens des douanes et le transitaire ont même mis du 
leur pour nous simplifier la tâche, puisque la majorité du matériel a 
été acheminée pour remplacer celui endommagé par GAFILO. De 

plus, les taxes des douanes n’ont pas encore été remises en place, 
nous devons en profiter.

Afin de pouvoir entreposer tout ce matériel nous avons cloisonné la 
terrasse de la maison des profs. Heureusement que celle-ci est 
spacieuse…

Donc le jeudi matin le camion arrive avec une heure de retard 
(rendez-vous malgache…) à Chanty Beach et nous commençons le 
déchargement sur la plage. Nous n’avons pas trop de temps : la 
marée descend, et la mer est agitée. A tel point qu’à 16h nous 
devons cesser les navettes pour ne pas perdre le matériel. Nous 
recommencerons le lendemain matin, lorsque la marée sera basse 
et l’eau moins agitée. Nous parviendrons à tout décharger avec 
l’aide de tous les villageois ainsi que les enfants, petits et grands.
Les boissons sont là pour donner du courage… Les rangements 
finaux se feront de nuit (19h) car nous devons gagner de la place 
pour déposer également les matériaux de construction…
Ce furent deux jours intensifs…

Mais dans quelques semaines nous serons contents d’ouvrir tous les 
cartons qui sont autant de cadeaux… et d’avoir un magnifique 
matériel de travail pour la nouvelle école. 
En effet pupitres et chaises, petites tables et tabourets pour les 
classes maternelles sont arrivés à bon port.
200 tôles permettront d’avoir un toit étanche sur la nouvelle école.

La démolition de l’école commence, ainsi que le triage des 
matériaux récupérables pour la suite (tôles, bois ronds, planches, 
cailloux).  Les fondations seront refaites plus profondément, afin de 
donner une plus grande sécurité au bâtiment, qui, cette fois, aura 
une charpente en béton armé, un cyclone suffit… !

Le bâtiment aura la même grandeur : il y aura trois salles de classe, 
une bibliothèque, une salle de dactylo-info, un bureau pour la 
directrice, une salle pour l’électricité (batterie du solaire, groupe 
électrogène). Les murs nord et sud seront entièrement en béton, à 



cause des infiltrations de la pluie. Les salles dactylo-info et pour 
l’électricité seront également bien protégées. 

Je prends une semaine de vacances à la Réunion pour assister à un 
mariage et essayer de me reposer un peu…

Durant mon absence, les travaux vont bon train, même s’ils sont 
dépendants des transports du sable d’eau douce que nous faisons 
venir de Madagascar, du fleuve Sambirano, pour le béton armé. Le 
sable des plages rongerait le fer à la longue…

A la mi-août, les fondations sont terminées et les premiers murs sont 
érigés. Malheureusement les travaux ne seront pas terminés pour la 
rentrée et je suis à la recherche de solutions provisoires. 
Il me faut trouver trois emplacements (en souhaitant que nous 
puissions vider la salle des maternelles) un peu éloignés les uns des 
autres pour les grandes classes. Un toit et des protections contre le 
vent et le soleil seront nécessaires. J’espère que nous pourrons vider 
la terrasse de la maison des profs ce qui nous permettrait d’avoir 
déjà une salle …

La rentrée officielle est fixée au 6 septembre prochain, d’ici là  
j’aurai, j’espère, trouvé une solution.

Le 1er septembre tous les enseignants étaient convoqués pour une 
formation de 3 jours.

Les formateurs ont présenté les nouveaux manuels et leur 
utilisation. En trois jours nous avons bien travaillé et je me suis 
encore mieux rendu compte du manque de formation des 
enseignants. Je trouve surtout difficile de faire un cours en malgache 
sur une méthode écrite en français.

Cette année, la CISCO (Circonscription Scolaire) a mis sur pied un 
programme de formation pour les enseignants de tous les niveaux 
primaires.
Elle se fera durant les vacances scolaires, car le nouveau calendrier 
prévoit sept semaines de cours et deux semaines de vacances.

Par contre, comme les classes des maternelles ne dépendent pas 
du même ministère, la formation des enseignants de maternelles 
n’est pas encore organisée pour cette année.

Comme déjà annoncé nous ne commencerons pas les cours avant 
la fin septembre. En effet, toutes les solutions envisageables 
n’étaient pas satisfaisantes, car il aurait fallu trouver plusieurs 
places éloignées les unes des autres, à l’abri du soleil et de la pluie 
pour monter les 4 salles de classe provisoires pour 8 niveaux. 
Enseigner sur la plage n’est malheureusement plus possible 
maintenant vu le nombre d’élèves.
A la fin septembre nous aurons 2 salles de classe terminées. Nous 
pourrons débarrasser ainsi la salle des maternelles et la terrasse de 
la maison des enseignants qui sont actuellement des dépôts de 
matériel scolaire et de construction. La terrasse sera une salle de 
classe provisoire jusqu’en novembre.
Les travaux avancent vite, car les ouvriers travaillent également de 
nuit, pour gagner du temps et être un peu à l’abri du soleil.

Le 9 septembre la population a été réunie afin que les nouveaux 
règlements mis en place à Sakatia soient compris de tout le monde. 
En résumé, ces règlements sont une façon de protéger 
l’environnement : la protection de la faune et de la flore, utilisation 
des poubelles et des wc, respect des voisins (baisser la radio après 
22h), mais surtout début de la création d’une réserve sous-marine 
de 1 km autour de Sakatia. Des amendes pouvant être importantes 
seront exigées si les règlements sont bafoués et l’argent servira à 
mettre en œuvre des projets d’agriculture améliorée et de 
reforestation.
Si tous ces règlements sont appliqués et que de nouveaux projets 
ainsi que certaines nouvelles sont mis en place : diversification des 
revenus pour un certain nombre de familles, amélioration de la vie 
quotidienne, amélioration de la santé, Sakatia pourra être nommée 
COMMUNAUTE CHAMPIONNE de la région de Nosy-Bé pour l’année 
2004-2005. 

Le 13 septembre a commencé la campagne nationale de 
vaccination contre la rougeole. 



Deux infirmières de l’hôpital de Nosy-Bé sont venues à Sakatia 
piquer les enfants de 4 mois à 9 ans. Elles reviendront à la fin 
octobre pour faire la 2ème piqûre… Inutile de vous dire que ce fut un 
concert de pleurs et de hurlements, surtout que les parents étaient 
plus en souci que leur progéniture et transmettaient leur angoisse…
Un sirop vermifuge ainsi que de la vitamine A furent distribués en 
même temps.

Comme vous pouvez le voir il y a toujours du nouveau à Sakatia !!!

Veloma djiabe !      Ann-Christine

Ce dernier trimestre était un peu difficile pour moi, parce que je suis 
tombée deux fois malade. En plus de ça j’avais des soucis pour 
l’examen du CEPE, bien qu’on ait eu 50% de réussites cette année, 
trois élèves sur six.
La fin de l’année a été un peu mouvementée. Cette fois-ci on a dû 
déménager tout le matériel de l’ancienne école dans la classe 
maternelle parce qu’il est prévu que pendant les vacances 
commence la construction de la nouvelle école. On ne peut donc pas 
laisser Ann-Christine avec tout ce travail.
Comme d’habitude, on organise le bal ; l’argent gagné est destiné à 
la course d’école du 28 juin 2004 avant le départ de Laurianne. Nous 
sommes un peu malheureuses de son départ, parce qu’elle est une 
bonne enseignante et sociable, en plus elle est une amie pour moi et 
les autres profs, et pas simplement une collègue.
La vie est devenue de plus en plus chère, après le cyclone GAFILO, 
tout a augmenté en trois mois. Le coût de l’essence a doublé durant 
ce mois-ci.

Rosemonde 

La rentrée du 3ème trimestre a commencé le 19 avril 2004. Il est 
plus court que les précédents.
Les élèves ont fait beaucoup d’efforts durant la fin de l’année, c’est 
une bonne évolution. Les résultats sont meilleurs par rapport au 
2ème trimestre.
Dans ma classe de CP2, 7 élèves sur 8 sont admis en CE1, un 
double. 
En CP1, 9 élèves sur 12 sont admis en CP2 et 3 doublent leur 
année.
Le 25 juin, l’Ecole de Sakatia a organisé un grand bal, animé par les 
« ROMAZAVA TSIVAKINY » pour aider à financer la course d’école 
du 28 juin avant le départ de Laurianne. 
Le 27 juin c’est la fête pour le départ de Laurianne et l’anniversaire 
de Rosemonde.
L’Ecole de Sakatia ferme ses portes le 29 juin, donc bonnes 
vacances à tous !

Le coût de la vie à Madagascar a augmenté rapidement après le 
passage du cyclone GAFILO.
L’essence surtout augmenté de presque 100%, donc le prix de tout 
ce dont on a besoin pour la vie quotidienne est élevé parce que cela 
dépend du prix des moyens de transports.

Réhana

L’année scolaire 2003-2004 s’est terminée le 24 juin.
On trouve beaucoup de changement pour les examens du 2ème et 
3ème trimestre. Les enfants ont fait des efforts dans les deux 
classes. 
Dans chaque classe de huit élèves il y a un redoublant.
La proclamation des résultats a eu lieu le 24 juin, puis nous avons 
nettoyé l’école.



Le 25 juin a eu lieu le bal pour payer les frais de transport des 
élèves pour aller en excursion et visiter la ville. Beaucoup d’élèves ne 
savent pas où se trouvent la mairie et la poste. 
Si les élèves terminent leurs études primaires, ils vont en classe de 
secondaire. Ils ont alors besoin d’aller à la Mairie pour la préparation 
des papiers pour les examens1.

A mon avis, les enfants ont besoin de réflexion et d’amour pour 
augmenter leur niveau scolaire.

Après l’excursion avec les élèves, c’est le départ de Laurianne. C’est 
dur pour nous, parce qu’elle est comme notre famille. Elle est une 
fille brave2, très charmante, pas de mauvais cœur3, brillante.

On parle de la nouvelle vie de Madagascar et de ses habitants. La 
vie augmente tous les jours, c’est vraiment dur pour les Malgaches, 
parce que le riz est devenu très cher et qu’il est la base de la 
nourriture malgache4.

On voit aussi que les gens les plus pauvres deviennent encore plus 
pauvres et que les gens riches deviennent toujours plus riches.

Chantal

J’ai repris le poste des maternelles en décembre 2003. Ce ne fut pas 
toujours facile en classe, parce qu’avant je n’avais pas de formation. 
Maintenant que Laurianne m’a donné une formation je trouve ça 
bien.
Cette année je suis content des résultats des enfants de maternelles 
et de les voir continuer en grande maternelle et en CP1. Je me 

réjouis de voir arriver les nouveaux petits élèves. Je vais continuer 
les cours en maternelle, parce que je suis mieux formé maintenant 
et que je trouve moins difficile.
A Sakatia la pluie commence à tomber la nuit et les arbres ont de 
nouveau des feuilles. Après le cyclone GAFILO beaucoup ont été 
détruits, maintenant ils repoussent.
Actuellement la vie à Madagascar est vraiment difficile, le sac de riz 
coûte entre 220’000.-  et 250'000.- FMG le sac de 50 kg. 
La semaine dernière j’ai suivi un séminaire de formation pour 
l’amélioration de la vie des habitants de Sakatia en compagnie de 
Madame Ann-Christine. Le SAGE (Section pour l’Amélioration et la 
Gestion de l’Environnement) nous a préparé un cours sur comment 
motiver les habitants à une meilleure gestion de leur terrain, de leur 
environnement et leur santé. 
Je vous remercie de votre soutien à l’école de Sakatia et vous 
souhaite un bel automne. 
A bientôt Veloma.

Samousdine

L’année scolaire 2003-2004 s’est terminée avec une course d’école 
à Hell Ville, tout en sourire et en chants. Celle-ci fut financée par le 
bal de fin d’année organisée par les enseignants et la participation 
des élèves et des anciens élèves.

Le temps est venu pour ma personne de quitter l’ île de Sakatia, 
ainsi que de quitter mes collègues, amis, élèves et villageois.
Je tire un bilan positif de cette expérience. D’un point de vue 
professionnel, la collaboration avec Monsieur Samousdine fut 
constructive et je le félicite de l’intérêt qu’il montre envers ce 
métier. Il a acquis des bases élémentaires pour l’enseignement en 

Explication d’Ann-Christine
1 Attestation de naissance, parfois un certificat de résidence

2 gentille

3 qui a bon cœur

4 1 kg de riz par jour, par personne



maternelle. D’un point de vue personnel, une telle expérience dans 
une autre culture ouvre l’esprit et construit la personne.

L’ambiance entre les enseignantes et enseignants est excellente, 
toutes et tous sont devenus des amis. J’ai beaucoup apprécié leur 
bonne humeur,  ainsi que nos activités et occupations communes. Le 
corps enseignant de l’école de Sakatia assume les tâches d’une école 
de brousse avec succès, en respectant les rites et coutumes 
malgaches. Cet aspect de l’éducation est important pour respecter la 
culture de l’ île de Sakatia, et pour l’avenir de l’école.

Laurianne

Marché de Noël à Carouge

Vu que notre présence au dernier marché de Noël avait eu un grand 
succès, nous serons de nouveau présent avec un stand en faveur 
des élèves de l’Ecole de Sakatia les 

10, 11 et 12 décembre prochain.
Nous vous attendons nombreux. Nous serons cette année sur la 
Place du Temple.

10 ans de l’Ecole de Sakatia en 2005

Eh oui, que le temps passe vite. Ann-Christine avait ouvert l’école en 
août 1995, ou elle débutait en donnant les cours aux élèves sur la 
plage en attendant que l’école soit construite. Pour cette occasion 
nous allons faire une fête au Cycle de la Gradelle les 

29 et 30 avril prochain,
10 ans après sa première expo vente à cet endroit.
Réservez déjà ces dates, nous vous enverrons de plus amples 
informations l’année prochaine. Et nous vous attendons nombreux.

Le comité


